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Du 19 au 24 juillet 2021 pour les jeunes de 8 à 11 ans

Du 26 au 31 juillet 2021 pour les jeunes de 11 à 14 ans

Pour cette 32e année, les camps de la Murithienne se 

sont déroulés dans la vallée du Trient, au centre Sports 

et Loisirs au Châtelard. Installés à quelques mètres de la 

frontière française, tous, participants comme moniteurs, 

ont pu s’émerveiller de la nature environnante.

Le thème de cette édition – à chacun son abri – a été 

le fil rouge de la semaine.

Le premier jour, nous nous sommes donnés rendez-vous, 

parents, enfants et moniteurs, au petit village de Giétroz 

qui surplombe la vallée.  Après avoir laissé les parents 

reprendre le chemin de la maison, nous avons pris un petit 

sentier qui nous a fait redescendre au chalet. Plusieurs 

activités ont jalonné le chemin afin de se rencontrer, 

moniteurs et enfants. Rires et bonne humeur étaient déjà 

au rendez-vous. Nous avons aussi profité de belles pauses 

afin de contempler le magnifique paysage et les montagnes 

qui nous entourent. Bien quelques heures de marche plus 

tard, c'est enfin l'arrivée à notre chez nous.  Après que 

tout le monde se soit installé et que le cadre de la semaine 

ait été posé, il était temps de profiter de notre gîte et des 

alentours : montagnes, forêts, espace de jeux, et, à quelques 

pas, la rivière de la Barberine. Quelques téméraires ont 

d’ailleurs pu se rafraichir durant la semaine.

Challenge désormais habituel du camp : faire notre pain, et 

au levain ! Nous nous sommes ainsi régalés d’une cuisine 

locale et de saison. Cette année, pour la semaine des plus 

jeunes, nous avons eu la chance d’avoir une personne 
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Centre de Sports et Loisirs avec le mont de la Rosette 
en arrière-plan.
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qui s’est occupée de l’intendance, ce qui a permis aux 

moniteurs de passer encore plus de temps avec les enfants 

et de nouer de beaux contacts. 

Le lendemain.  Après une bonne première nuit, nous 

sortons par petits groupes pour se réveiller, baignés dans 

la nature. On marche, on écoute, on laisse notre esprit 

prendre possession de notre corps qui profite de cet 

endroit paisible. La journée peut ensuite commencer au 

rythme des activités. Ce matin, c’est un land art dans le 

thème du camp. L’après-midi, un atelier son et musique 

avec pour seul matériel ce que la nature nous met à 

disposition. Pipo, maracasse, percussion, etc. Quelle joie 

de découvrir qu’un bout de bois mort peut encore siffler 

des airs de fête, mais quand tout le monde s'y met sans 

retenue, il manque peu pour que la montagne s’écroule.

La journée passe à vive allure et après le repas du soir, 

nous prenons un temps pour jouer et se préparer pour la 

nuit, avec un dernier moment calme au son de la guitare 

pour redescendre de nos émotions de la journée.

Mercredi, une belle journée de randonnée à l’horizon. 

Les troupes sont prêtes pour le tour de la Tête de Loup. 

La boucle fait 7 kilomètres et quelque 600 mètres de 

dénivelé. Cette fois, les enfants enfilent leur déguisement 

de chercheur en territoire inconnu ; armés d’appareils 

photo et de pochettes plastique, ils sont à la recherche 

de traces et d’empreintes de la faune locale. La première 

partie est un petit sentier qui longe sous les arbres la rivière 

de la Barberine entre la frontière franco-suisse.  Au sortir 

de la forêt, on entend de la caillasse dégringoler. Plus un 

bruit, nos yeux se fixent sur la paroi en face. Chacun émet 

ses hypothèses : dahu, chamois, ogre des montagnes… 

Chacun prend ses jumelles et scrute le paysage. Rien. 

Promis, demain nous reviendrons ici, mais plus tôt cette 

fois-ci.  Au sommet de notre montée, il est temps de 

faire une pause et de prendre des forces. Nous profitons 

des cavités remplies d’eau creusées par le glacier pour 

nous baigner. L’eau est encore plus froide qu’en aval.

La deuxième partie de la marche est moins dégagée, 

nous progressons sous une belle canopée de résineux 

qui nous tient au frais.  Au retour de notre marche, 

nous avions invité le garde-chasse du coin, M. Lugon-

Moulin. Nous lui déballons nos trouvailles et trésors ; un 

bel échange s’ensuit. Il y a vraiment bien du monde qui 

vit dans la forêt, sous les rochers, dans la rivière de la 

Barberine ! Quel beau partage pour clôturer la journée. 

Jeudi, chose dite, chose faite, un petit groupe s’est formé 

Base pour la fabrication d’une maracasse. Pause et rafraichissement bien mérités lors de notre marche.

Rapport d'activité 2021 de La Murithienne. Bull. Murithienne 139 / 2021 : 53 - 95



75

pour aller découvrir qui a pu faire dégringoler ces cailloux 

hier lors de notre marche. Il fait tout juste jour quand 

nous sortons du chalet et une multitude d’oiseaux se 

montrent déjà.  Après que les derniers volontaires aient 

rejoint le groupe, nous nous mettons en marche.  Arrivés 

à l’observatoire, il ne nous a pas fallu longtemps pour 

découvrir que c’étaient bel et bien des chamois qui ont 

pris domicile sur la face ouest de la Tête de Loup. « C'est 

une harde de femelles avec leurs petits au moment du 

petit-déjeuner », remarque un garçon, le ventre encore 

vide pour sa part. 

La journée se poursuit et nous retrouvons le reste du 

groupe pour notre petit-déjeuner à nous cette fois, et pour 

leur conter notre trouvaille. L’activité matinale, attendue 

des jeunes, est de faire notre propre cabane dans la forêt. 

L’imagination n’est pas en reste et chacun met son maximum 

pour faire un abri des plus luxueux. L’après-midi se prolonge 

avec l’incontournable Cluedo qui produit des échos sur 

toute la place de jeux et bien plus loin. Les moniteurs se 

sont déguisés et ont pris plusieurs rôles loufoques pour 

amuser les jeunes. L’excitation est à son comble.

Le vendredi, dernière grande journée entre nous. La 

matinée se concentre sur la construction d’un hôtel à 

insectes. Bois, mousse, pives, corde en ortie, tout ce qui 

nous passe sous la main est mis en valeur en l’honneur des 

insectes. La journée se clôt par l’accoutumée Boum pour 

tous. On prépare un bon repas, on sort nos plus beaux 

habits, on installe une salle de danse provisoire dans le 

garage. Dès les premières notes de musique la soirée est 

lancée et tout le monde s’amuse jusqu’au bout de la nuit, 

ou presque. La semaine s’achève avec le grand nettoyage 

commun du samedi matin et le dîner canadien en présence 

de tous les parents. Quel beau moment que celui de 

voir tous ces jeunes courir vers leurs proches pour leur 

raconter leurs aventures. Des nouveaux amis, des rires, 

des expériences et une curiosité accrue pour la nature 

ont agrémenté leur semaine.

Merci à la nature - cette belle dame qui ne cesse de nous 

nourrir le corps et l’esprit - merci aux encadrants, aux jeunes 

et aux personnes qui ont permis la réalisation de ces camps. 

Merci aux parents de permettre à vos enfants de se sensibiliser 

au monde auquel nous appartenons et que nous devons 

préserver.  A l’année prochaine pour de nouvelles aventures !

Sébastien Pölzl 
Texte et photos

Le garde-chasse tente de répondre à toutes nos questions. Hôtel à insecte collectif.
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